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Au suivant de ces messieurs 

Démarrage en douceur, et c’est un euphémisme… le r.vous au parking est à 8h45 . Arrivé chez Domi, 

le café est très prolongé, à côté du poêle à discuter hypothèses hydrogéologiques… ce qui ne fait pas 

avancer le chantier. Du coup, on rentre sous terre à…11h30.  

De la glace dans la zone d’entrée. La descente est de plus en plus confort suite aux dernières 

modifications de Guy. A 12h00 on est au bord du puits près du pas de la mort. Guy descend devant 

avec la Hilti de luxe, s’occuper de l’étroiture en haut du P30 au moins. On va voir ce qu’on va voir. Et 

maxi mea culpa, la Bosch incriminée avait fait ce qu’elle avait pu la semaine dernière. C’est la roche 

qui est diaboliquement dure… Du coup le chantier est à peine prêt quand on rejoint Guy après avoir 

topographié depuis le Pas de la Mort. Le cul dans l’eau du boyau, nous prenons quelques libertés 

avec la précision légendaire de nos points topo.  

Fin des préparatifs. Chacun se réfugie pour assister au spectacle, moi quand même un petit peu plus 

loin que les autres, c’est-à-dire 4,50 m. Nous sommes tous équipés d’un dispositif de respiration en 

circuit fermé (ou poche en plastique pour faire plus simple) qui nous permet d’inspirer de l’air frais 

pour que le courant d’air vicié passe sans qu’on trépasse. La voie est libre, pas très vaste quand 

même. Equipement de fortune avec frottement sur kit puis dévia. Domi, puis Guy puis Didier, au 

suivant de ces.... Beau puits encore embrumé de finalement 28 m.   
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Domi en haut du puits.                            Le puits vu du bas. 

Au fond pas la voie 

royale espérée, mais 

deux continuations. Le 

petit actif poursuit 

dans un ressaut, puis 

passage étroit avec 

des cailloux qui 

descendent sur une 

vingtaine de mètres, 

malheureusement pas 

trop ventilé. Un petit 

fossile est lui parcouru 

par un fort courant 

d’air soufflant. Il est 

partiellement colmaté 

par de la boue plus ou 

moins sèche. Nous 

sondons une petite 

verticale derrière. 

Pendant deux heures nous attaquons l’obstacle au pied de biche et burin, le chantier avance bien. 

Tandis que Guy remonte améliorer la tête de puits, nous nous relayons patiemment. J’arrive à 

m’avancer et discerne une paroi bien saine en face sans découvrir la verticale. L’heure tourne et Guy 

doit se geler là-haut. Ce sera pour la prochaine fois (transplantoir à prévoir). 

Remontée sans aucune histoire, la prochaine fois j’essaye les yeux fermés. Dernières lueurs du jour, 

belle ambiance, neige croustillante. Et on retrouve le poêle surchauffé de Domi, qu’est-ce que c’est 

bon, avec en plus un gratin et du dessert.  

Descente façon rallye de Monte Carlo derrière le local Domi pour rejoindre la réunion du Scasse où 

un nouveau débat entre mâles dominants se lance sur les 36 émergences du secteur des rochers de 

Leschaux : à la fin on sait plus très bien quelles sont les vrais et les fausses et comment elles 

s’appellent, même l’Urgonien s’en mêle, ici il redouble comme un mauvais élève... Va falloir mettre 

de l’ordre dans ce bordel en versant quelques litres de colorants variés dans les gouffres. 



En attendant, un objectif de plus dans le trou qui en compte de multiples. On ne s’en lasse pas, 

même si aller voir ailleurs nous permettrait de varier un peu.  

Matériel : au fond du P28, reste au moins 20 m de corde à récupérer sur celle qui équipe le puits plus 

une 7 m,  pied de biche et sans doute burin plat. 

 


